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4Parler de genre, c’est dire que le rapport entre masculin et féminin, hommes et femmes, est une signification élaborée 
qui varie historiquement et socialement. 








genre : lecteurs/trices exigeant(e)s, auteur-
SEs baroques, écrivain-es peu frileux.euses, 


















sence ou l’absence d’un –e. Il faut jouer en 
permanence des continuités (entre formes 
courtes : épatant et longues : épatante), des 
alternances (belle ; beau) et des accords 







et des formes réunissant les alternances 
(lecteur/trices).
Trois  principaux  critères  rentrent  en 











































Considérant le masculin et le féminin comme 
existants indépendamment l’un de l’autre, 
cette stratégie consiste en leur répartition 
égalitaire.
Le double marquage des termes généri-
ques, par exemple :  le/la lecteur·trice est 
une personne qui lit permet de proposer un 
genre commun. Ici, la présence simultanée 






Reposant sur la même conception séman-
tique,  la  troisième  stratégie  consiste  à 
appliquer ce marquage aux entités particu-
lières : mon ami·e est arrivé·e hier, en plus 
des entités collectives et génériques.  Ici 












est s / he. Aujourd’hui, l’usage se stabilise 




également, comme womanity  (woman/
humanity) ou herstory  (history). En espa-
gnol, où le genre est très grammaticalisé, 
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5c’est le @ qui est utilisé comme générique 












normalisation de la langue se chargeront 
bien assez tôt de formaliser ces tentatives. 
D’ici là, l’irruption de formes non-standards 






















générique ». Dans Mots, Les langages du 
politique 49 : 29-47.
LANGAGE ET PRATIQUES 
« TRANSGENRES »
Luca Greco, université de la Sorbonne Nouvelle
Les personnes se disant « transgenres » revendiquent un posi-tionnement  identitaire remettant en question  le binarisme « homme vs  femme ». Les recherches sur  les relations entre 
pratiques transgenres et  langage sont extrêmement rares, mais 
elles sont particulièrement intéressantes pour illustrer comment la 
créativité linguistique est sollicitée pour marquer un positionnement 
identitaire. Voici quelques exemples de néologismes circulant dans 




(utilisé à l’oral et à l’écrit)
ils elles
yels





(utilisé à l’oral et à l’écrit,  
en alternance dans ce dernier cas avec touTEs)
ceux celles
ceuses, celleux







ques ». Dans n. chetcuti, L. greco (éds) La face cachée du genre. 
Langage et pouvoir des normes, Paris, Presses universitaires de 
la Sorbonne Nouvelle, pp. 63-83
thomAs M-Y., esPineirA K., AlessAnDrin A., (éds) 2013, Transiden-
tités. Histoire d’une dépathologisation, Paris, L’Harmattan.
